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Chairman Roger E. Hatch Président Roger E. Hatch 


240 Sparks Street 240 rue Sparks 
Ottawa, Ontario K1A OH5 Ottawa, Ontario K1A OH5 
(613) 995-2798 (613) 995-2798 


L'honorable Edward C. Lumley, c.p., député 
Ministre d'Etat au Commerce international 
Chambre des communes, Pièce 430-N 

Ottawa (Ontario) 

K1A OA6 


Cher monsieur Lumley, 


J'ai le plaisir de vous présenter, ci-joint, le Rapport annuel de la 
Commission pour l'Expansion du commerce extérieur, suite à sa première 
année d'activité. 


Sincèrement vôtre, 


D Dre co 


Roger E. Hatch 
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MOT DU PRESIDENT 


L'occasion de présider un groupe de travail composé de 
cadres supérieures du monde des affaires, du monde syndical et de 
hauts fonctionnaires travaillant ensemble dans une période économique 
difficile, s'est révélée être un défi stimulant. Je crois que la 
première année d'opération de la Commission pour l'expansion du 
commerce extérieur (CECE) peut être considérée comme une réussite 
autant au plan du dévouement de ses membres que pour le travail 
accompli. Nous avons revu et discuté bon nombre de questions 
hautement prioritaires concernant le commerce extérieur et nous avons 
soumis nos recommendations au gouvernement fédéral. 


Je souhaite que le Ministre d'Etat au Commerce international 
ainsi que ses collègues ont trouvé ces recommandations utiles lors de 
la formulation de la politique gouvernementale. 


Je voudrais remercier sincèrement le Ministre Lumley pour 
son support à la Commission durant sa première année d'opération, et, 
spécialement pour les efforts et le temps considérable qu'il a 
consacré à des échanges de vues avec les membres sur des questions 
importantes relatives au commerce extérieur. Le travail de la 
Commission se poursuivant, j'attends avec plaisir la poursuite de 
l'intéraction entre les représentants du monde des affaires, des 
syndicats, du monde enseignant ainsi que du gouvernement afin de 
formuler des recommandations pertinentes conduisant à des politiques 
dynamiques et avant-gardistes d'expansion des exportations. 
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A. RENDEMENT DU CANADA A L'EXPORTATION 


L'excédent du Canada au commerce des marchandises demeure 
l'un des quelques aspects favorables du tableau économique plutôt 
sombre des trois dernières années. Cet excédent a atteint un niveau 
record de 4,1 milliard $ en 1979, puis un nouveau sommet de 8,6 
milliards $ en 1980. À notre grande surprise, l'excédent de 1981 se 
chiffrait à 7 milliards $, montant déjà éclipsé par les résultats du 
premier semestre de 1982. Malgré le ralentissement économique 
mondial, le Canada file vers un excédent qui devrait atteindre quelque 
15 milliards $ d'ici la fin de 1982. 


Bien entendu, la Commission pour l'expansion du commerce 
extérieur ne peut s'attribuer l'honneur de cette performance 
remarquable. C'est plutôt le fléchissement du dollar canadien et le 
dynamisme des exportateurs canadiens qui sont probablement à l'origine 
d'un tel succès. Du reste, un examen des chiffres indique que 
l'excédent provient moins de l'expansion des exportations canadiennes 
que de la diminution des importations. En fait, les chiffres révèlent 
à prime abord que l'excédent de 1982 résulte surtout de la faible 
demande dans notre propre économie. 


COMMERCE CANADIEN DES MARCHANDISES 
millions de dollars 


Total des Exp. can. Total des Balance Réexportations Excédent 


exportations comme % du importations commerciale à la 
commerce balance 
mondial des 
paiements 
1977 44,554 GE 42,363 2,191 870 3,061 
1978 53,183 Le 50, 108 3,075 923 3,998 
1979 65,641 3,4 62,871 2,770 1,324 4,094 
1980 76,159 5,2 69,274 6,885 L, 7/13 8,598 
1981 83,678 3,6 79,129 4,549 2,475 7,024 
1982 41 ,986* 33, 786* 8,200 


* D'aprés la balance des paiements 
Source: Statistique Canada et ministére des Affaires extérieures 


Si l'accroissement des exportations canadiennes depuis cing 
ans semble impressionnant au regard de l'essor global du commerce 
mondial, la part canadienne du commerce mondial est en fait passée de 
3,7 p. 100 à 3,2 p. 100 entre 1977 et 1980. En 1980-1981, cette 
tendance s'est sétôtés puis à la fin de 1981, il y a eu une tie 
à 3,6 p. 100. Le premier semestre de 1982 indique que ce mouvement de 
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reprise semble s'accélérer. La part canadienne du commerce mondial 
pourrait bien augmenter de nouveau en 1982 méme si les exportations ne 
progressaient pas du tout. Le marasme économique et l'intensification 
des mesures protectionnistes dans bien des pays ont réduit l'essor du 
commerce mondial. Si le chiffre de 1982 égale celui de 1981, les 
exportateurs canadiens pourront sans doute se féliciter d'un bel 
exploit; par contre, la baisse des importations correspondrait 
davantage aux réalités du commerce mondial. Il convient de noter 
aussi que l'accroissement de la compétitivité à l'échelle 
internationale, un des buts de la Commission pour le Canada, aurait un 
double effet: il ferait augmenter les exportations tout en réduisant 
les importations. 


S'il y a toujours bien des façons d'interpréter les 
statistiques et si le Canada est maintenant habitué à donner des 
nouvelles très sombres, il y a quand même lieu de nous féliciter de 
notre rendement au titre du commerce extérieur. Certains des 
redressements subtils masqués par les chiffres globaux prouvent que 
les exportations canadiennes de biens fabriqués progressent depuis 
quelques temps par rapport aux exportations de produits de base, mais 
leur essor a été dissimulé pendant les années 1970 par une évolution 
marquée des termes de l'échange en faveur des produits de base. Les 
données du Conference Board of Canada font remarquer que les produits 
fabriqués progressent beaucoup plus en pourcentage des exportations 
canadiennes lorsque les calculs se font en dollars de 19/71 plutôt 
qu'en dollars courants. Par exemple, en dollars courants, les 
exportations de biens fabriqués sont passées de 69 p. 100 en 1971 à 
70 p. 100 en 1981, mais si les chiffres de 1981 sont établis en 
dollars de 1971, les biens fabriqués représentent 82 p. 100 des 
exportations. Voilà l'importance de l'évolution des termes de 
l'échange. 


COMPOSITION DES EXPORTATIONS DE MARCHANDISES 


(pourcentage) 
1971 1980 1980 (en $ 1981 1981 (en $ 
de 1971) de 1971) 

Matières premières 515.0 5059 Daal 30 18 

Produits agricoles (12,2) (07 8) (10,9) n/a n/a 

Pétrole brut (A) (329) (29) n/a n/a 
Matières ouvrées So 3997 34 38 34 
Produits finis 95,0 2985 45 32 48 

Véhicules à moteur (24,0) C7) C20) n/a n/a 


et piéces 


TOTAL 100 100 100 100 100 


29 — 


Il est bien possible que dans les années 1980, les termes de 
l'échange penchent du côté des produits fabriqués. Étant donné la 
croissance économique plus lente dans les principaux pays du monde, la 
crainte des pénuries de produits de base est moins prononcée et les 
prix de ces produits ont diminué sensiblement. Il convient de 
signaler dans les chiffres ci-haut, la croissance des exportations de 
produits finis autres que ceux de l'industrie automobile. Si l'on 
procède à de nouveaux calculs en dollars de 1971, elles sont passées 
de 11,6% en 1971 à 25% en 1980 et ont même atteint un plus haut niveau 
en 1981. C'est tout à l'honneur des fabricants canadiens; ils ont 
obtenus pour une part beaucoup plus élevée d'un total croissant. 


Une des statistiques les plus importantes dans l'esprit de 
la Commission est la part relative des exportations dans le PNB. Ce 
ratio pour le Canada est plus élevé que celui de ses principaux 
partenaires commerciaux. Le Canada compte sur le commerce extérieur 
plus que la plupart des pays importants, mais ce commerce ne jouit 
pas, en matière de politiques, du traitement prioritaire que lui 
vaudrait son importance. Du reste, le public n'est pas très conscient 
de son importance. Le tableau ci-dessous indique le rapport entre les 
exportations et la production de 1980 pour 12 des principaux pays 
développés. 


Production et commerce extérieur de 12 principaux 
pays développés, 1980 


Productionl Exportation de marchandises 


(milliards (milliards Pourcentage 

de $ EU) de $ EU) du PNB 
États-Unis 2258 4ÿ4 216,7 8,4 
Japon 1 040,0 129,2 12,4 
Allemagne de l'Ouest 819; 192,9 23,6 
France 651,9 bigs je a | 
Royaume-Uni 52258 LISE 22,0 
Italie 394,0 D Ar 19,7 
Canada SI PS 65,0 25,6 
Espagne 211% 20,7 9,8 
Pays-Bas 167,6 74,0 44,1 
Australie 140,0 122: 0 154 
Belgique/Luxembourg 122, 1 64,6 53,4 


1 Produit national brut 


Source: Nations Unies, Bulletin mensuel de statistiques 
OCDE, Comptes nationaux des pays de 1'OCDE, volume ly 
1951-1980 (26% 
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En 1980, les exportations canadiennes s'établissaient à 25,6 
p. 100 du PNB, et ont augmenté sensiblement depuis lors. Les données 
indiquent clairement que le Canada poursuit des politiques économiques 
plus orientées vers l'extérieur et qu'il reconnaît davantage 
l'interdépendance des pays et met plus, l'accent sur la compétitivité 
internationale. 


Malgré les réalisations du Canada en matière de commerce 
extérieur, il est indispensable d'atteindre de plus hauts sommets et 
de maintenir notre avance si nous voulons échapper à la présente 
spirale des emprunts à l'étranger pour financer notre consommation 
actuelle. En 1981, malgré l'excédent de 7 milliards $ de la balance 
commerciale, le Canada accusait, au compte courant, un déficit de 
6,5 milliards $ surtout attribuable aux importants versements 
d'intérêt sur les emprunts effectués à l'étranger. Les observateurs 
commencent à croire que, selon toutes probabilités, l'excédent de 1983 
supprimera en fait le déficit au compte courant enregistré pour cette 
année. Heureusement, le Canada, qui contractait toujours de gros 
emprunts à l'étranger dans les années passées, dérogerait ainsi ses 
habitudes. Une série d'excédents au compte courant contribuerait 
beaucoup à améliorer la situation défavorable qui caractérisait le 
Canada depuis 1975, au titre des paiements internationaux. 


Le Canada est dans une position idéale pour effectuer une 
reprise basée sur les exportations et ainsi accroître son niveau 
d'emploi et sa productivité. L'élan est donné et la faiblesse du 
marché intérieur stimule l'activité. Mais, pour le Canada, les 
exportations ne sauraient être une solution à court terme. Elles sont 
trop indispensables à notre bien-être économique. Il faut prendre un 
engagement à long terme en adoptant des politiques qui reconnaissent 
le besoin de compétitivité internationale et qui rendent les 
exportations aussi rentables pour les entreprises canadiennes que les 
ventes intérieures en période de prospérité. 


B. ORIGINE, MANDAT ET COMPOSITION DE LA COMMISSION 


La Commission a été formée au printemps de 1981 sur 
l'initiative du gouvernement canadien. Sa création résulte d'une 
recommandation du rapport du Comité d'examen de la promotion des 
exportations, qui demandait la création d'une Commission qui 
permettrait au patronat et aux syndicats de contribuer de façon 
continue aux programmes et aux prises de décisions du gouvernement qui 
touchent les exportateurs. Le Ministre a nommé à la présidence de la 
Commission M. Roger Hatch, qui avait présidé le comité d'étude 
initial. Une fois la Commission intégrale mise en place, le Ministre 
a soumis pour approbation à sa première réunion un mandat conçu en vue 
de régir son champ d'action. La Commission a approuvé le mandat 
ci-après: 
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“La Commission d'expansion du commerce d'exportation, 
présidée par un membre du secteur privé, fera au 
gouvernement des recommandations spécifiques sur: 


i) les objectifs et les priorités de la politique en 
matiére d'exportation; 


ii) les marchés de concentration et les stratégies de 
commercialisation; 


iii) les améliorations ou les modifications à apporter à la 
conception et à la mise en oeuvre des politiques et 
des programmes dans le domaine de l'expansion du 
commerce d'exportation, surtout à la lumière du 
rendement du Canada au commerce extérieur et de sa 


position concurrentielle internationale; 


iv) les besoins particuliers des petites et moyennes 
entreprises en ce qui touche l'aide à l'expansion des 
exportations; 


v) les améliorations à apporter au chapitre de la 
coordination et de l'uniformité, à l'échelle 
gouvernementale, des objectifs et les activités 
touchant l'expansion des exportations dans tout le 
gouvernement, et 


vi) l'affectation des ressources consacrées à l'expansion 
des exportations. 


La composition de la Commission devait répondre à des 
critères importants et parfois contradictoires. Essentiellement, les 
membres ont été recrutés dans le secteur privé, y compris le patronat, 
les syndicats et le milieux enseignants, en vue de représenter les 
intérêts régionaux du pays et les éléments du secteur public impliqués 
dans la politique d'exportation. Au lieu d'élargir la Commission pour 
faire place à la participation directe des gouvernements provinciaux, 
le Ministre s'entretient séparément avec les ministres provinciaux du 


Commerce sur les questions ayant trait à la politique commerciale et à 
l'expansion du commerce. 


Un des rôles-clé de la Commission a été de concentrer les 
tentatives canadiennes d'exportation sur certains pays qui 
représentent de grands marchés pour les biens et services du Canada, 
et de faciliter la coordination dans les ministères et organismes 
gouvernementaux dans la poursuite de ces tentatives. À cette fin, il 
a été très utile de compter parmi les membres de la Commission les 
dirigeants de la Société pour l'expansion des exportations (SEE), de 
l'Agence canadienne de développement international (ACDI) et de la 
Corporation commerciale canadienne (CCC) et Les sous-ministres du 
Développement économique, des Finances, de l'Expansion industrielle 
régionale et du Commerce international. 


= 


On estime que les exportations donnent lieu a environ 1,2 
million d'emplois directs ou indirects au Canada et, contrairement à 
la conjoncture économique générale, les chiffres sont à la hausse. 
Les travailleurs canadiens s'intéressent beaucoup au rendement du 
Canada en matière d'exportation et savent bien que la compétitivité 
internationale est une condition essentielle du succès à long terme. 
La participation effective des travailleurs est depuis le début 
considérée comme essentielle si les recommandations de la Commission 
doivent représenter pleinement tous les principaux intérêts. 


Composition de la Commission et fréquence des réunions 


La composition de la Commission constitue actuellement une 
innovation importante dans la coordination concréte entre le patronat, 
les syndicats et le gouvernement. Comme telle, elle représente un 
grand progrés en vue de réduire l'isolement propre aux "trois 
solitudes” et de favoriser une approche plus claire et plus unifiée au 
Canada en ce qui a trait aux débouchés à l'étranger. Néanmoins, les 
membres de la Commission ne sont pas nommés en permanence. Il y aura 
une rotation ordonnée des membres qui permettra de changer 
progressivement la composition de la Commission et les éléments 
représentés si l'expérience indique qu'il faut procéder à un tel 
changement. 


La Commission pour l'expansion du commerce extérieur est 
composée des membres ci-après (juin 1982): 


PRÉSIDENT 


M. Rie ie Hatch 
Président 
Canpotex Limited 


MEMBRES DU SECTEUR PRIVE 


M. B. Beneteau 
Président 
Northern Telecom Canada 


M. J. Bragg 
Président et directeur général 
Oxford Frozen Foods Ltd. 


M. J. Buchanan 

Président 

Syndicat canadien des 
travailleurs du papier 


Mme s. Carr 
Vice-présidente exécutive 
Congrés canadien du travail 


Ms Rs Cashin 

Président 

Newfourndland Fishermen, Food 
and Allied Workers 


M. K. Hendrick 


Présdent 
Noranda Sales Corporation 


M. A. McCain 
Président 
McCain Produce Co. Ltd. 


M. D. Montgomery 
Secrétaire-trésorier 
Congrès canadien du travail 


M. J. Munro 

Président, conseil régional 
no l 

International Woodworkers 
of America 


M. J.E.M. Newall 
Président et directeur général 
Dupont Canada Inc. 
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M. H. Crookell 

Directeur 

Centre du commerce international 
University of Western Ontario 


M. C. Dagenais 
Président du conseil d'administration 
Groupe SNC 


M. M. Drouin 
Président du conseil d'administration 
Dominion Engineering Works Ltd. 


M. P. Gérin-La joie 
Président 
Projecto International Inc. 


Mme D. Hall 
Première vice-présidente 
NOVA, société de l'Alberta 


Msi: LS eNicihoil 


Président 
Pirjo Liisa Fashions Ltd. 


Ms We Rix JT. 
Président 
Charlottetown Metal Products 


M. R. Rogers 
Président 
Canada Harbor Place Corporation 


M. R.G.P. Styles 

Vice-président exécutif 

Division du commerce mondial et 
banques marchandes 

Banque royale du Canada 


M. G. Warner 

Vice-président et directeur 
général de la fabrication 

General Motors of Canada Ltd. 


MEMBRES DU SECTEUR PUBLIC 


M. C.-T. Charland M. M. Massé 
Sous-ministre adjoint Président 
Expansion du commerce Agence canadienne de développement 
Ministére des Affaires extérieures international 
M. S. Cloutier M. R.C. Montreuil 
Président Sous-ministre 
Société pour l'expansion Ministère de l'Industrie et du 
des exportations Commerce et ministère de l'Expansion 


économique régionale 


M. R. Gillen M. B. Drabble 
Président Sous-ministre associé 
Corporation commerciale canadienne Ministère des Finances 
M. R. Johnstone M. W. Teschke 
Sous-ministre (commerce international) Secrétaire du ministère d'Étatau 
et coordonnateur des relations Développement économique et régional 


économiques internationales 
Ministère des Affaires extérieures 


Au cours de la première année d'activité, les membres de la 
Commission se sont réunis sept fois dans diverses parties du Canada. 
Les critères initiaux de la formation de la Commission prévoyaient que 
la moitié des réunions auraient lieu à Ottawa et l'autre moitié dans 
divers centres provinciaux. Ainsi, des réunions ont eu lieu à 
Montréal le 2 décembre 1981, à Toronto le 24 février 1982, à Vancouver 
les 7 et 8 juin 1982 et à Winnipeg le 2 septembre 1982. À chacune de 
ces réunions, on a fait appel à la participation des gouvernements 
provinciaux et des discussions officieuses ont eu lieu avec les 
représentants locaux du patronat et des syndicats. Voici la liste des 


prochaines réunions: 


20 octobre 1982 Ottawa 

18T décembre 1982 Halifax 

11 janvier 1983 Ottawa 

23 février 1983 Edmonton 

19 “avril 1983 Ottawa 
S.sjudng L983 Fredericton 
7 septembre 1983 Regina 


19 octobre 1983 Ottawa 
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C. COMMUNICATION AVEC LES PRINCIPALES CIRCONSCRIPTIONS 
ME SC UNSCRIETIONS 


La Commission a plusieurs circonscriptions avec lesquelles 


il importe de poursuivre un dialogue efficace. 


1. 


Le secteur privé 


Les principaux producteurs et vendeurs de biens et services 
exportables sont un élément clé. Une forte représentation 
du patronat et des syndicats à la Commission assure que la 
voix du secteur privé se fait entendre. En plus, la 
Commission réserve un bon accueil aux soumissions des 
entreprises et des syndicats sur des questions qu'elle 
étudie ou qu'elle devrait étudier. Le présent rapport vise 
en partie à répondre officiellement aux soumissions du 
secteur privé. 


Le gouvernement fédéral 


L'utilité de la Commission pour le secteur privé tient 
surtout à l'influence qu'elle exerce sur la politique 
fédérale d'exportation. Cette influence est accentuée par 
la présence à la Commission des directeurs généraux des 
grandes agences et corporations fédérales ainsi que des 
hauts fonctionnaires des principaux ministères. Les 
communications entre la Commission et le gouvernement 
fédéral sont donc fréquentes et portent sur une gamme 
étendue de sujets. Le Ministre responsable du commerce 
extérieur a eu des entretiens spéciaux avec les membres de 
la Commission à presque toutes les réunions. Ce dévouement 
de la part du gouvernement et du Ministre a beaucoup 
contribué au travail de la Commission et a été fort apprécié 


de tous les membres. 


Les gouvernements provinciaux 


Si, d'aprés la Constitution, le commerce international 
reléve du gouvernement fédéral, les gouvernements 
provinciaux s'intéressent quand même beaucoup aux questions 
qu'étudie la Commission. Certains gouvernements provinciaux 
ont des bureaux dans les pays constituant nos principaux 
marchés d'outre-mer et le besoin d'une coopération 
fédérale-provinciale efficace au titre du commerce 
international est important. La Commission entame un 
dialogue continu avec les gouvernements provinciaux en les 
invitant à présenter des soumissions formelles lorsqu'il y a 
des réunions dans des centres provinciaux. 


a) Le président de la Commission écrira de temps en temps 
aux ministères provinciaux du Commerce au sujet du 


progrès de la Commission. 
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b) Les gouvernements provinciaux seront invités à faire des 
présentations formelles à la Commission lorsque des 
réunions de la Commission seront convoquées dans des 
centres provinciaux. 


c) Les communications des gouvernements provinciaux sur des 
problèmes spéciaux sont toujours bien accueillies par le 
président de la Commission, soit directement, soit par 
l'intermédiaire d'un membre de la Commission demeurant 
dans la province. 


d) Le président de la Commission peut, sur invitation, 
assister aux réunions fédérales provinciales régulières 
de coordination du commerce en vue de fournir l'occasion 
de discuter des activités et des procédures de la 
Commission. 


4 Associations industrielles 


Beaucoup d'associations industrielles ont fait des 
soumissions importantes, souvent sous forme de présentations 
personnelles de rapports, au Comité d'examen de la promotion 
des exportations. Bien que la Commission ait entretenu des 
liens avec l'Association des exportateurs canadiens, la 
fréquence de ses communications avec les autres associations 
laisse à désirer. On espére toutefois que les autres 
grandes associations commerciales du Canada exprimeront 
désormais assez régulièrement à la Commission leurs vues sur 
les problèmes et les possibilités d'exportation. 


D. QUESTIONS IMPORTANTES ABORDÉES AU COURS DE LA PREMIÈRE ANNÉE 


La première année d'activité a été consacrée aux questions 
de procédure, ainsi qu'à l'établissement des contacts personnels et 
d'un mode opératoire. Cependant, les réunions ont été assez 
fréquentes pour l'exécution d'une bonne dose de travaux importants. 
Les questions qui suivent ont atteint le stade de la recommandation. 
Il importe de souligner cependant que beaucoup de travail utile s'est 


effectué par un échange discret de vues et d'idées, à mesure que les 
opinions et les perspectives se sont raffinées et modifiées. 


the La proposition de création d'une corporation nationale 
d'import-export est rejetée 


Après qu'il en eut été question dans le discours du trône du 
14 avril 1980, un comité spécial de la Chambre des Communes a été 
nommé pour examiner les moyens par lequels une corporation nationale 
d'import-export pourrait améliorer le rendement du Canada en matiére 
d'exportation. Le Comité a recommandé la formation d'une telle 
corporation malgré la vive opposition des entreprises du secteur privé 
qui devaient bénéficier de cette corporation, et malgré l'opposition 


au sein même du comité et la publication ultérieure d'un rapport 
minoritaire. 
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Peu aprés la création de la Commission des exportations au 
printemps 1981, la question de la corporation nationale 


So a a a été inscrite à l'ordre du jour. La Commission était 
avis: 


a) que le gouvernement tendait déjà trop à former des 


corporations de la Couronne sans démontrer leur 
nécessité, 


b) que la proposition spécifique du Comité prévoyait une 
collaboration entre le secteur privé et le gouvernement, 
et qu'une bonne part du secteur privé s'opposait à 
l'idée et en avait informé le Comité, 


c) que les tentatives du gouvernement en vue d'aider les 
exportateurs du secteur privé devraient résulter d'une 
collaboration, et non d'une décision politique 
unilatérale, et 


d) qu'il y avait des moyens plus efficaces d'affecter à la 
stimulation des exportations le gros montant de deniers 
publics requis pour établir une corporation nationale 
d'import-export. 


La Commission a donc envoyé une recommandation officielle au 
Ministre en vue du rejet de la proposition. Cependant, elle n'a pas 
rejeté tout le rapport du Comité. Plusieurs recommandations 
auxiliaires voulant qu'on accorde la priorité au commerce extérieur au 
Canada, aux stimulants à l'exportation et à l'amélioration de l'actuel 
programme gouvernemental de développement des marchés d'exportation 


(PDME), ont été approuvées par la Commission. 


2. Accroissement de la compétitivité du Canada en matière de 
financement des exportations 


Il existe un bon nombre de questions relatives aux activités 
et aux méthodes d'opération de la S.E.E. (Société pour l'expansion des 
exportations) qui concernent les exportateurs canadiens. Celles-ci 
comprennent : l'influence des charges de financement et de services 
perçues par la S.E.E. sur la compétitivité des exportations 
canadiennes, et, évidemment sur les demandes de services auprès de la 
S.E.E.; le bien-fondé de l'alignement sur les pratiques de financement 
de faveur des organismes publiques étrangers de crédit à l'exportation 
(quoique la Commission favorise un appui plus fort, elle ne favorise 
pas la subvention généralisée des exportations) et la possibilité de 
réduire le temps requis pour obtenir l'approbation et la S.E.E. pour 
des transactions spécifiques. 


Ces questions continuent d'être étudiées et il est prévu que 
la Commission fera sous peu des recommandations au gouvernement, 


destinées à résoudre ces problèmes de financement depuis longtemps 


laissés pour contre. 
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3. Nouvelles priorités en matière d'aide 
OUNCE S252 he ee eee 


La Commission a recommandé que dans ses dépenses d'aide, 
l'ACDI favorise beaucoup plus l'aide bilatérale à un plus petit nombre 
de pays bien choisis aux dépenses de l'aide multinationale fournie par 
l'entremise des grandes agences. Un mouvement dans ce sens faisait 
déjà partie de la stratégie de l'ACDI, mais la Commission tient 4 ce 
qu'il soit accéléré et plus important. En formulant cette 
recommandation, la Commission a pressé l'ACDI d'élargir sa banque de 
sociétés en traitant plus souvent avec la SEE, l'Association des 
exportateurs canadiens, l'Association des manufacturiers canadiens et 
d'autres organismes de l'industrie, et de poursuivre ses initiatives 
de coopération industrielle. 

Une dernière recommandation à l'ACDI avait trait au financement 
combiné ou parallèle. Ceci se produit lorsque des débouchés 
commerciaux se présentent dans un pays figurant sur la liste 
prioritaire de 1'ACDI. Grâce au financement parallèle avec la SEE, on 
peut offrir au pays hôte un contrat global plus attrayant et donc plus 
compétitif. Cependant, si une firme doit franchir deux longues 
procédures d'approbation à Ottawa pour composer son forfait de 
financement, peu de transactions du genre auront lieu. La Commission 
a recommandé que l'ACDI mette de côté une part du budget bilatéral 
pour utilisation à la discrétion du président de l'ACDI dans des 
ententes de financement mixte avec la SEE. La Commission a trouvé 
bien louable le remaniement des priorités de l'ACDI et la liaison 


améliorée entre la SEE ét  l'ACDI-. 


4. Réduction de l'impôt pour les Canadiens travaillant à 
l'étranger 


Après une étude comparative étendue, qui indiquait que les 
Canadiens travaillant à la réalisation de contrats à l'étranger 
doivent payer relativement plus d'impôt que les autres ressortissants 
étrangers oeuvrant dans des conditions semblables, la Commission a 
recommandé que les dispositions d'exemption d'impôt sur l'emploi 
outre-mer soient modifiées et concordent davantage avec celles de nos 
principaux partenaires commerciaux. En formulant cette 
recommandation, la Commission se préoccupait surtout du fait que les 
firmes canadiennes qui soumissionnent pour la réalisation de contrats 
outre-mer sont désavantagées par le coût de l'envoi de Canadiens à 
l'étranger. Les firmes canadiennes doivent indemniser leurs employés 
pour les désavantages fiscaux et ajouter ce coût supplémentaire au 
prix de leur soumission sinon, elles sont contraintes à embaucher des 
étrangers pour faire, le travail, a. l'étranger, ce ‘qui. réduit Jes 
possibilités pour les Canadiens d'acquérir du savoir-faire. 


Le principe général à la base de cette recommandation est 
que la compétitivité internationale plutôt que l'équité devrait régir 
la politique fiscale dans les affaires internationales. Cela n'a pas 


- 19 - 


été le cas jusqu'ici, la politique fiscale a été trop orientée vers 
l'intérieur. C'est dans cette optique que la Commission entend 
examiner toute la question de l'impôt sur le revenu des sociétés tiré 
du commerce et de l'investissement international. 


5. Lancement d'un programme de prix aux exportateurs 
oo x exportateurs 


La Commission se demande depuis le début comment 
sensibiliser davantage le public et le monde des affaires à 
l'importance des exportations pour l'économie canadienne. Tout en 
reconnaissant qu'il s'agit d'un processus 4 long terme, les 
responsables ont décidé d'approuver, comme mesure initiale, un 
programme de prix élaboré par le ministère des Affaires extérieures 
selon des paramètres établis par la Commission, visant à reconnaître 
les réalisations notables en matière d'exportation. Les détails du 
programme Sont en cours d'élaboration, mais on projette de 
l'introduire vers la fin de 1982 ou au début de 1983. 


6. Proposition du Conference Board 


La Commission a fortement appuyé la proposition visant à 
établir un nouveau programme de recherche internationale sous l'égide 
du Conference Board, et ce pour fournir des analyses objectives et des 
renseignements sur diverses questions commerciales comme un apport aux 
débats sur la politique gouvernementale. Bien que le plan du 
Conference Board ne soit pas encore arrété, la Commission a recommandé 
que le gouvernement accorde une aide financiére au projet sous réserve 
de l'approbation d'un arrangement détaillé. 


Jr Autres activités 


Les sous-comités établis pour examiner les grandes lignes du 
financement des exportations, le rapport aide-commerce et la fiscalité 
ont beaucoup travaillé, et leur travail se poursuit. 


Parmi les autres sujets d'enquête, signalons le Programme de 
facilitation du commerce (COSTPRO), l'attribution des mandats de 
délégués commerciaux au secteur privé, la capacité de transport des 
chemins de fer de l'Ouest canadien et la proposition visant à établir 
une société canadienne d'exportation des produits agricoles 
(Canagrex). Des recommandations sur chacune de ces questions ont été 
présentées au gouvernement. Quant à Canagrex, le Conseil a appuyé la 
position prise par 1/7 associations professionnelles, coopératives et 
de consommateurs qui favorisent la tenue d'une conférence immédiate 
pour toutes les parties intéressées en vue d'obtenir l'accord d'un 
plus grand nombre de personnes sur les mesures visant à accroître les 
exportations canadiennes de produits agricoles et alimentaires, avant 


la prise de toute autre mesure législative. 
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La Commission s'inquiète encore beaucoup des dangers 
inhérents à la récente réorganisation qui a fusionné le Commerce 
international et les Affaires extérieures. Si un plus grand nombre 
d'ambassadeurs ayant pris de plus forts engagements commerciaux peut 
apporter des avantages, il y a aussi des risques imputables au fait 
que les agents de commerce reléveront de leurs supérieurs 
diplomatiques. Le commerce sera-t-il enfin un élément égal aux 
Affaires extérieures? Cela dépendra beaucoup du mode opératoire et de 
la subtilité de l'administration ministérielle et partant, des 
personnalités des titulaires des principaux postes de ministre et de 
sous-ministre. La Commission est d'avis que l'influence du Canada 
dans la diplomatie mondiale est limitée et que les intérêts 
commerciaux plutôt que les liaisons diplomatiques devraient dominer la 
politique des Affaires extérieures. La Commission continuera de 
surveiller cette situation. 


E. COUP D'OEIL SUR L'AVENIR 


Les diseurs de bonne aventure ont perdu de leur popularité à 
mesure que le tableau s'est assombri et que la lueur d'espoir est 
devenue moins visible. Néanmoins, s'il vaut la peine de conserver la 
Commission, elle doit avoir une idée de ce qu'elle espère réaliser et 
un document attestant de ses réalisations. 


D'abord, au sens large, la Commission espère mettre 
l'expression “compétitivité internationale" sur toutes les lèvres au 
Canada et en faire le théme central de la politique économique. Il 
reste encore beaucoup à faire pour augmenter et maintenir le niveau de 
perception chez le public et dans le gouvernement de l'importance que 
revêt l'essor des exportations pour le bien-être économique du 
Canada. La Commission cherchera des moyens d'y parvenir avec un 
minimum de frais supplémentaires. 


Le rôle de la Commission n'est pas encore clairement établi 
à Ottawa. Ce n'est pas surprenant après seulement un an, mais cela 
demeure quand même une source d'inquiétude. Il est essentiel, pour 
qu'une liaison entre le monde des affaires et le gouvernement soit 
efficace, que le gouvernement demande l'opinion des gens d'affaires 


pour toute initiative fédérale influant sur les affaires. La 
Commission désire le faire pour les initiatives qui concernent le 
commerce. Le gouvernement ne suivra peut-être pas toujours ses 


recommandations, mais il devrait au moins savoir ce qu'elle recommande 
avant de lancer un nouveau programme ou de modifier tout programme 
existant. La Commission espére y parvenir sous peu en surveillant 
sans cesse le progrès de ses principales recommandations et, en 
approfondissant ses rapports avec les dirigeants des ministères. Elle 
espère par ailleurs améliorer les communications, surtout avec les 
exportateurs et rendre le public plus conscient de son rôle et de ses 
activités. 
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Il y a bien des articles à l'ordre du jour de la Commission, 
qui entre dans sa deuxième année d'activité, mais le but premier 
demeure clair: formuler des recommandations précises au gouvernement 


sur les objectifs et les priorités d'une politique 


générale 
d'exportation. 
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